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utetolites les lignes (le chemin (le fer qui sollicitent le
lxatronage dui 4 ,uiblic \-ygutaut dans la province (le Qué~bec
que dans celle d'On1tario, Il ligne du GadTocmérite une
miention spéciale à toits éga~rds.

Cet iinneusc réseau a'yant Québec conmue poinit de départ,
sillonne d'abord les deux prvneet ses ramixfications s'éten-
dent aux% Etats-Unis, à l'est, jusqu'à Portland, à l'ouest jusqu'au
terminus intérieur, Chiicago. Dans uine trajectoire (le S,0
milles, tracée au% trois quarts sur le territoire canadien, ce euie-
min dle fer relie l'Atlantique iu cmntre mêmue dul coutinent alué-
mîaiu ; (le plus, divers cbrcILntsportent le chiffre de
parcours à 4,500 mlilles.

Le Granld-Troue a été la preièt-re voie ferrée construite
dans le Bas-Canada et le pionnier (le la colonisation dans les
Cantons (le l'Est ; aujourd'hui encore il se fait l'avant-coureur
dul progrès, eu ouvrant dles coununuiiiicatious avec des régions
qui, à défaut, demeureraient isolé s des grands centres. La sec-
tion dle Portlud favorise singuilièiceent la navigation d'hiver,
p)uisque ce port de tuer est l'unx des terminus de nos paquebots
transatlantiques canadiens ; clans la b)elle saison, cette brane
du Grand-Tronic déverse sur tonts les points du Canada des
milliers dle touristes américains ; c'est aussi la ligne directe
pour atteindre les célèbres bains de nuer dit littoral' clu Mainme.
On peuit donc dire que le Grand-T1roilc a é~té un facteur puissant
dans le développemnt dut pays ;-à ce seul titre, la préférence
dut public devrait lui être acquise. Mais, conisidéréý au point de
vite dles avantages personnels offerts aui voyageur, cýette ligne
est an-dessus de tout éloge. Serv~ice rapide, sûreté, confort
ces trois mots résument soni utilité pratique. L'achiuistration
a déboursé des sommes fabuleuses pour l'amélioration de la voie,
pour la construction de ponts tubulaires, pour le percement de


